
m 
i erronés sur cette lettre de voiture. Le tribunal n > pas 

l * « a y é On p o n t d u B l a n c S e a u . — l e s parents l*»nçhe.je différend, mais par un ln?emeut « av 
de Brisotyr. août v e n u s l e reconna î tre à l 'Hôtel-Dieu, I d r o " * " a renv°ye les parties devant juge. 
TOerc:-edldans la mat inee . ' e t , l 'aprês-midl.â 3 heurea , I _ _ ^ . 

T r l b a n a l c o r r e c t i o n n e l d e M l l e . — Audience du 
VOL DE V*TEMEI»TS. — Plusieurs 

l ' en terrement a e u l i eu , a u c imet i ère d e T o u r e o i n g . • „ 

& f " L ' R « ? » ! ^ l t l é f? t r a ™ > l e . M « * » » ? . | r « S , T l L f n r é î é d S S b i d e la terme Salenibier, à Leers 

" jVV** I LA parole a été donnée à M* Klomn î *à)H ds dites. — Lèonle liélln, 37 4ns. rus dn Ballon, «ou* l,e-1 pour pouvoir tirer de manifestations de ce genre des pro-
a n i i a i r e j » a d'abord donné leetm»! d«s conclusions, formulées I £fSv r e . l , - - _ A , V ï SMchelbaut, S7 ans, rue Ufontaine . c o t : r l n o s M e s «ttn..i R , en admettant — ce que je vous ac-

par M- «eutnaus , avoué de la Compagnie, tendant à ce K a S S & ' ù ^ . f . ^ ' 4 ^ ° , ^ % ™ ' ^ S ^ S Î f Z corde même - que les deux peuples russes et françals, 
,rKot cour H * \ ; - a ienté téa inoèwsdaiw leurs manifestations, que lesgou-

Del ï ïotteS) ans. vernemenU daieut fait que diriger pu Contenir la 

Anna Stichelbaut, 27 ^_ 
— Jules Uebaillie, 10 ans, rue 

Auftiistinr Morelle. 2 uns » mOfr. rue Tnrgot, 
Pauttne l'rUVost, K açs, rftç Clavette 6. 

a u so ir , s'était fait r ég l er son l ivret et n'avait v o u l u 
d o n n e r à p e r s o n n e a u c u n e expl icat ion de cet te déter
m i n a t i o n . Il passait , d u res te , pour a v o i r un caractè
r e s o u r n o i s . Il était disparu depuis la so irée d u «4 
oc tobre; il n'est pas d o u t e u x que c'est pendant la nui t . 
d a n s un m o m e n t de folic.qu'il s e sera vo lonta i rement 
d o n n é la m o r t . 

Il é ta i t cé l ibataire et demeurai t r u e d u P a i e a ï . 

que les prévenus soient coiniamucs conjointement et so 
lidairoment a 10,000 francs de dommages et intérêts en- I wmenbeii 
vers la Compagnie, a l'insertion du jugement dans le [ Hôfcl-Diell. 
Réveil du fioni et daus dix autres journaux aux fraisdes | „ Mariage*. — Julien OeluaUe 

s H.itcrDIéù. — H Delmottc, 60 ans, 

marchand boulanger, 

Val oommla p a r u o a v r i a r a g r i c o l e . — Lundi 
après-midi. M. Alphonse Soëneu, piqueur ie travaux 
agricoles, demeurant chemin des Cartier*, n xÙL arra
chait avec une t f a i n s d'ouvriers, ".Û champ de bette 
rave», a lEpiuel le . Il avait dépo l i bur i 8 ^ i a p r è s , . , . 
yoir soigneusement enroiirée. sa veste eu toile bleue 
dans la poche de laquelle il avait mis une trentaine de 

contre une muraille 
t u e enfant de sept à huit ans vient témoigner du fait. 

Malgré ses protestations, Briet encourt une peine de 
quinze jours et cinq francs d'amende pour ivresse. 

t"N FILS BRUTAL. — Rentrant en litubaRt, che ï loi, rue 
de Fresnoy a Roubaix, Jules Quartier, tisserand, vingt-
quatre ans, reçoit très mal les observations de son père 
qu'il frappe brutalement; il fait dans la maison un ta
page considérable. 

A rarsotrde se» antécédents, il lai est infligé une peine 
de s ix moi 

["»"• . V r o " heu™», «n •Hant pour prendre sa pipe. T J ^ a ' s x i - M s a a s i u s . — t u agaui avait arrête un ni 
f!>nH?*^Jl!?i?,> î. ï ' i f ™ f : ' . 1 * l a . ^ e l é déplié, qu'on avait H ^ , ? " . , ? , u ! l a u c a e ' c o n c e r i pespu^laere, d e l à rue Neuve l'affaire on délibère puis il rend un jugement anx ter fouillé la poche et enlevé 14 francs. 

Ses soupçons se portèrent aussitôt sur l'un des ouvriers 
s o a s , » e s ordres, Auguste C . . . âgé de M ans, qui avait 
quitte le champ, eu passant près de la veste. Quand il 
revint, on le questionna : il convint bTen d'avoir déplacé 
le vêlement ; mais il nia énergiqnement le vol. 

Cependant il abandonna t. travail avant le soir et ne 
réparât pas i ta ferme. 

On est a sa recherche. 

V o l d a a c h i e n . — U n chien de ta valeur de 30 francs, 
appartenant à M. Jules Verlielle, cabaretier, rue de la 
Mairie, i Tourcoing, était disparu depuis le 31 octobre 
au soir. Quelques jours après le propriétaire était infor
m é que l'animal se trouvait i Roubaix, au Pile, chez un 
sieur Honoré, marchand de chiens, qui refusa de s'en 
dessaisir, sans indemnité, parce que, a-t-il aflirmé, il 
SSS acheté, sur la plaça de Houbaix, a un nommé 
Dubois, pour la somme de 17 francs. 

• Ou est i la recherche de ce dernier. 

H a l l u l n . — Ut tuUet dune discussion.— Deux jeunes 
tisserands. Julien Slos et Arthur Desplancke, s étant pris 
de discussion i l'atelier pour un motif futile, mardi •-.',» 
en sont bientôt venus aux mains. Malgré leur ' 'une âee" 
— seiae ans — Ils se sont distribués force * 0 u o s d e DoinV 

« M i f ï t ï . n 8 - tf** r a i S * e " " t ° " ieur v1sPage PAÛsfi 
o n t - I s été Iobjet d a n procès-Verbal par dame police 
ainsi g u e leurs parent», c i»£e.neut reVponWbîes P ' 
*.^ZJrla,U< dt-Jia""'• — " e " tisserandes, Julie Van-
^„ y 4 ê i é , !? ,? , S * , V * r , d 5 l s e t M a r , e l>éf"Wba,x, femme Le-
f i ? ! ^ ' J l u J.nb < f * P n , s a u e ' q u e Temps, en discorde, 
E 3 5 ""contrées dans la rue, se sont mutuelleineut 
Î S „ , ^.? coups, et tl a fallu l'intervention des passants 
pour mettre fin au combat. 

» . i . P ^ q , a e * 0 ? l ' commissaire de police, a dressé procès-
verbal a la ebarge des deux femmes. 
• J T - . 1 ! dralM.c9»'iPar *a ooiattm.-'— Dans nu estami
net de fa rue samt-DeniF, vient de se passer une scène de 
violences, compliquée de bris de clôture 

Vu tisserand, Jean-Baptiste Baert, étant entré en état 
S. ' iL1 '*^ chez sa sieur, Louise Baert, épouse Quartier, 
çabareUere, pretewlU se faire servir i boire. Sur le refus 
de celle-ci, sa colère ne connut ptue-de bornes 
L £ l ? « H flot d' in/ectives entrecoupées de inenaces de 
S ™ . ^ 'S?*?!?* d * ^ ^ î 1 1 " * 'emme, il la frappa bruta 
lement a la tête, puis T u voler en éc|»ts. Un Câxreau. de 
vitre. La cabaretière asséna plusieurs coups oTun tison 
Ï I - . . H r . . ' a lHt, u u fnrcen e qui fgt hientôt couvert de 
u n * . Lette riposte bien sentie le fit déguerpir. Il n'eut 
rien de plus pressé que d a l ' e r porter plainte à M. le corn 
""*»• l r* de police, qui ',Ui lit donner les soins nécessaires 
î fhi^' . . -"lerchon, médecin. Lu rassemblement considé
rable s était formé aux abords de l'estaminet. 

de Roubaix, avait refusé de payer. Au moment ou il 
sortait.toute une bande d'individus sauta sur lui, cherchant 
à lui enlever son prisonnier : ils étalent trois notamment 
parmi lesquels, un journalier âgé de 18 ans, Louis De-
batus. habitant Tourcoing.se signalait par aea violences. 
Il fut du reste le seul arrêté: les deux au'ues avaient 
pris la fuite. 

Debatus se voit condamner à un emprisonnement de 
vingt jours. 

L'.N HOMMS qui mendiait m e de Lannoy a houbaix. 
Vincent Maquette, obtient le hénéace de la loi Bérenger 
pour l'exéculien de la peine de six Jours qui lui est in
fligée. 

T r i b u n a l c iVtl d e L i l l e . — Audience dn criées dn 
mercredi S nover.ibre. - Deux maisons sises à Roubaix, 
rue d Alger.adjugées pour le montant de la mise a prix 
38,83S fr. a M* Roinbaut. 

— Plusieurs maisons d'ouvriers à Tourcoing, anl lal lot . 
près du nouveau canal ; adjudication de 8,000 francs à 
M« Rombaut. 

. . . . pas Voulu essayer tfe 
faire la preuve de leurs allégations, Jg- Kremp a cru de
voir, par dignité frour les administrateurs de la Compa
gnie, demontcar que les accusations portées Contre e u t 
dans les articles du Réveil du A'ord étaient fausses, 

M. Sibçu, procureur de la Bénulillque, tout en étant 
disposé a croire» ia démonstration faite par M"Kremp, 
a demandé, afin d'avoir une certitude Juridique, latiomi 
nation d un expert-comptable, pris parmi des hommes 
compétents tel qu'un inspecteur des finances^ 

AU nom de la Cortipag'uie, M» Kremp a admis ies coh 
lusions du ministère public. 
A ia suite de la plaidoirie de M Kremp, le tribunal met 

'affaire en délibère puis il rend un jugement aux ter
nies duquel il nomme .M.M. Ploir., expert à Paris; Cour-
tin, inspecteur des finances à ParV et ebapuv, ingénieur 
des mines a Lille, comme experts 

U N E R É U N I O N A S A I N " *T1ENNK 
Saint-Ktienne, 6 novembre. — M. l'uirpentier, député 

socialiste de la Loire, qui avait été clin fi dernièrement 
par le syndicat des mineurs du bassin cie la Loire d'une 
mission dans le département du Xord et du Pas-de-Calais, 
a rendu compte de son mandat hier soir dans nne réu
nion. 

H a dit que MM-. Lemeudln, Basly et les membres du 
syndicat du Nord lui ont formellement déclaré que la 
réorganisation complète de la Fédération générale des 
iiuueurs'de l'Vançe s'imposait. 

Ils préparent les voies fet les moyens pour arriver à ce 
résultat •*. sr-umettront prochainement leur travail au 
syndicat des mineur» de la Loire. 

vernemenl» n aient fait que . . . 
situation actuelle eu Europe né peut être sensiblement 
modifiée, , . „ „ „ . [ . - , 

D. — Aldr«; monsieur, vous estimez que 1» » » S 8 i e et 
la France sont injustement jugées par ceux de vos com
patriotes qui leur prêtent des idées belliqueuses T 

R. — C'est mon opinion. La France ne peut avoir la 
pensée de faire la guêtre mj?me pour reprendre a i Alle
magne, si puissamment préparée, l'Alsace et la Lorraine. 
(ApriA.-ane petite panse,.-U'aillears, n'est-elle pas snjfl-n», sansiprofession, i Fiers. - Pierre Sottebaff; *3 kéf; jour- tAprAs-ïn* petite pause;.-D'aillesrs, n'est-elle pas sulli-

F ^ l L r â £ r m ? " ? - t , e p o o r , t e i ^ ± a n s ' J"'"''"""6; */ % S
I V - ssnmië'n" occupée avec ses trolonres, un peu t w p pent-

n l ' ^ î n ^ ? . ?n" ,' a-"S,%,(:''a,'±,nr"J! C" "UVC ,'', ^ ^ e - { * * ~ être J ,ïi ,n„rTt nri-«hîërifr ni.inmie. -.' in - n/i-^piti'Uililte, à KlHis. - KerdnlaB 5>) aiW.'îoui n.ilier. B Klers et «fariii DelfoSse, « ans; 

A r t i s t e P o r t r a i t i s t e R u s s e 

A. MISSCHKIN 
Se charge des portraits d'après nature et de s agran

d i s sements d'après photographie de toutes grandeurs . 
. \ * . R I E v ' l \ K E R M A \ . \ , 5 S 79360 

Brasserie J.VÀNDAME 
22. Square JwsieL.LlLLE 

BIÈRES BREA'E&BLOM 

Uanëmie e t l e iymphàUsttte sont les d e u x plaies 
qui déso lent tant d e fiunillesi P o u r remédier à cet 
état , il suttit de faire u s a g e chaque jouv de la. T i s a n e 
D u s s o l i n . Oh en trouve Sans toutes les l ionnes phar
mac ie s au pr ix de 4 l r . 50 le l lacon. 35908d 

HelleiHaws -IVui ' i Ih-lliai*. ii ans, foijreron' et .Ueorgnie 
yUelli-ijnnc. ic an~, joui nalii'ie, a Fiers.— E. Lecontir. * ans, 
et^ebrféll.e IHietU»rim»,Kî «lis; à Fiers. — UeorBes'Jw-ptet, 31 
ans, boucher, ;i Fiers <! Marie Uesuiluuiit, Î2 ans, sans iHofet 
sioe, a Koulmix. — Louis Watteau 1". ans. dnme-lirjne. ;> Fier 
et Léouie-O'Huuii. i&jujs. seu'iuitc. ;' KoUi-uliein. — Mariaat 
— Jean-Baptiste tierouhaix. tu ans. tisserand, -i As™ et Juli 
Dete, J7 ans, passemfeutiere, u Fiers. — Déclarations de déeèt.-
Jules Uoudelez, 3 mois, au Sait. — Bernard Fruleux, 7 semai
nes, an Breucq. Margueni» Vormonlen: 3 mois; au Uringuies. 
~ i ^ l i ' ^ Cuiippê, ii mois, a la Oousinerle. 

TOBRCOLVÙ. — Déclarations U n s l i e a r w du S novembre.— 
Henri MarrHirv rue du Blanc Sew«a4i«IBMde Dimiez. rue des 
l'iatt. -~ Léontine Noclaln, H I» .Matteaui — Yvonne Demever, 
me duHîanc-Seaii. — Maurièe TufHqflè. t'iid «U Clorher.— 
Alprkmse--¥am*e»'arin«r. rue de la Puteute. — Jutia. Descarpen-
trifi,»a»du Tilleul.— Harmaa, — Cyrille liliulluin, ï l aus, 
raitacûeurei Painiue Vromaut, W ans, soigneuse. — Iteclara-
tinntde décès. — F.nnle Brisoux. .1(1 ans. U'inturler, au Blane-
SeaniAWif-'in Baptiste ù»ki»e. l'.z an», sellier, me du Cuaur-
Jo>eu.\. — Marguerite Maeriot..su ans. sans profession, ronteur 
drl'AbaWwii- — («ors- Mnis, ei joins. MKiOtSlra Lemettre.; ,-r? 
Apfaillr, AHaid, oO au>, trieur, llupiial civil. — Norbert LésuiCr 
i9 an-, chai relier, rue du Tilleul. 

RERSEAiX. — Déclarations de naissance* du SO octobre au 
3 novembre. — Jeanne Hennebert. Chàleau-d'Or. — Mariage. 
— tuouaia uuivron, Ijflans-, contre-iiiaitrc et 5oplile, Va'nliov.e. 
19 ans, serrante. — D*>tarati»ns de décès — Amélie Dubois. 
CO ans, Long Bout. 

i, l é t r e ? ili sourit finemeniK 
gaVusa a » fin-outre, M. Caxuot a l'air d'un homme fort «âge, et 

****'• I -i iSF2* •_ * a-̂ .̂ .1 a.îwi*-.^ , , „ i . ; t „ , „ 0 a i a i n n A r i f r n a r 

CaiSSe iTEpargnî et dS Prévoyance de Tounoing 
Séances des 5 et 6 novembre 

Néoro lo t fa . — Nous apprenons avec le plus vif reeret 
ta mort de 11. Léon Delesalle-HUmberf. négociant à Lille, 
decede prématurément à l'âge de 38 ans. 

Nous tenons à adresser a M. Alfred lieiesalle et à la fa-
nulle du défunt ras*urauce de la part que nous prenons 

» n mald 'ur^ui les frappe. 

U m p l r l l n r 
Out été admis déliuitivemeut 
Pétois. 

— Licence ès-sclence. _ 
MU. Barthélémy Panse et 

Kn fi'its et en bouteilles. 
Adresser les commandes citez M. D E W A M E . 3 1 . r u e 

06—355Î8 .Vain. R o u b a i x » 

Exigez de v o s fourn i s seurs qu'i ls n e v o u s d o n n e n t 
que d u T a p i o c a R i l » . 35909 

PETITE CORRESPONDANCE 
L. T. ISS. — Trente-deux ans. 
E. B. — Oui. il peut se faire inscrire avec les jeunes 

gens de sa classe, mais sur sa demande écrite. U est as-
sujelti i trois"âfinèes de service actif. 

H. T. — Il faut réclamer immédiatement, ou le jour de 
votre départ, au Bureau de recrutement. 

1'. H. K'. 
Place 

A Lille, eue* M. L. (juatré, vl*ande-

D. — Kn mars et en octobre de cfTatjne année. 
J. D. a Fournies. — Renseignements pri* i» lij(e 

primée «jue vous nous demandez ".'existe pas ici 

Enseignement seconOalrr—Baccalauréat de i'euseienc-
.inent spécial. Ont été admis délinitivement • 
; MM. Bègue, Brasse, Oàtiivet, Creuse, Lardiao's, Vi-
noire. j 

Enseignement primaire. Brevet supérieur. - MM. Las» 
son, Lebeau, Pelée et Vandahime. 

t» a y s d l o a t d e s b r a u e n r a dn N o r d à Douai — Le 
syndicat des brasseurs du Nord, qui fait coïncider sa 
reunion annuelle avec l'inauguration d e " ^ , ' ê des in^ 
dustries agricoles, a décidé d'admettre a ta conférence 
^ ™ i w ^ ^ ' i , p r 0 , " s e ? 1 d e b l a s ser i e , conférence qui 
t a i ^ J r i . i ^ J 3 c o a r a n t * n i i d i rt demi dans l'une des 
^ Lïî.1 ^ ^ a m ! , , ^'u a u oanquet par souscription 
qui sutvta (IS (r. o»:r couvert; tons les brasseurs des dé
partements ,lu.N-,rd, Pasde-calai». somme, Aisne et Ar-

in n e s
t2.< , a s o ' e n t ou non sjodiqués . 

. Ce» brasseurs étrangers au syndicat du Nord et au syn 
aicat des campagnes, uni désireraient assister à cette 
. ! , ™ ° . * É e t . * u • » • » • ' • *»•>' pnés d'eu avertir immédia-
tSÏÏTH M ^ L o ? l s Blondel, secreUire du syndicat des bras-

3 J ^ l 2 2 . - N o . r 4 ' o u * F "«- tûcbeteux. à Douai, secrétaire 
an syturicat des brasseurs de campague. 

Une s d b l v a « • banqnsronte . — Nous avons annoncé 
nier l arrestation d'une nommée Lucie ûasreux, mar-
<liande de -confectKms, rue du Motmel. se, sous n n c u l -
pation de banqueroute. 

Depuis quelques jours déjà,Mme Desreux avait suspen
du ses paiements, on disait même qu elle avait déposé 
son bilan. 

A I» suite de lettres anonymes adressées au parquet, 
M. Délaie, juge d'instruction, fut chargé d'ouvrir une en
quête. 

Mme Desreux occupait plusieurs ouvriéros à façon à 
Lambersart, c'est de ce côté laque M. Delalé a dirigé ses 
investigations. 

Lundi après-midi, accompagné de M. Cussac, syndic de 
faillite, il s'est rends à Lambersart au domicile de diffé
rentes personnes et entre autres à l'estaminet du Saint-
>.lement, où l'on a retrouvé pour trois cents francs 
«le marchandises environ. 

Rentrés a Lille i cinq heures et demie, ces ntii iuuni 
se sont rendus chez Mme Desreux, et après un interro
gatoire sommaire, celte femme a arrêtée et conduite au 
poste du 1er arrondissement. 

, Le c b e v i t t de «ter KtA b e n à T e m p l e n v e . — Avant 
ue livrer cette voie à la circulation, et pour éviter des 
retards et des garagesaux trains de Lille à Valencieufiee, 
la Compagnie du Nord a.l'intention d'achever la double 
voie entre Wavrin et la porte d'Arras, de sorte que le 
train parti de Lille pour Templeuve et Pon-Saiii<,'liin re 
viendra a Lille par WaVi-iu et la porte! d'Arras, au .lieu 
de parcourir la même route en sens contraire, c'est à dire 
Oon-Saingbin, Seclin et Templeuve. 

Ces travaux, qui sont menés avec une grande dili
gence) demanderont néanmoins quelques mois. 

Le m i n i s t r e de 1 a « r l o a l t a r e à Bornai. — M. Virer, 
ministre de l'agriculture, doit se rendre, le 12novembre, 
à Douai, pour > présider l inauguration Ue i 1-Jcule des 
Industries agneofes. 

Celte école compreud une sucrerie, u t e distillerie et 
une brasserie dans le même établissement. 

M.Viger sera aceoinna^né de MM. Tisserand et Daubrée, 
directeurs au ministère de l'agriculture, M. C.dusse, di
recteur des contributions indirectes, M. Cabaret, chef de 
division. 

Il visitera, le lendemain, les serres de M. Anatole Cor
donnier, a Bailleul, et sera de retour à Paris a S heures. 

Tenta t ive d ' a s s a s s i n a t à Maro i l l e s . — Le Parquet 
d'Avesnes s'est transporté dans l'après-midi de mercredi, 
à Maroilles, oU une tentative d'assassinat a été commise 

Mo, 

dans la nuit. 

On po i s son mons tre . — L'n poisson rare était visible 
ces jours-ci h DuuWerq^ il ne,pesait fws moins .de sou 
kilog. Les pécheurs t'avaient trouvé sur la plage. 

B o n n e l lnlère . — La situation générale reste satis-
(aisaote ; on signale eu toiles un courant d'affaires favo
rable pour cette époque de l'année a prix en faveur des 
vendeurs. On continue de traiter un assez boa chiffre 
d affaires en fils mouillés à pleins prix : les transactions 
en fils secs deviennent plus actives et ' ' s prix teudeut 
également i s'améliorer. 

On oftre toujours très peu de lins de pays sur les mar
chés, la fabrication est restreinte par la raison qu'il y a 
peu de lins a travailler; les pri\ sont très fermes pour 
tous les genres. 

En lins de Russie, on a traité un peu plus d'affaires 
que lasema'ne dernière surtout eu livrable et en livra
ble roui a terre, prix plus faibles. Ainsi qu'on a pu le 
voir par les cours que nous publions quotidiennement, 
• ê change a sensiblement monté. 

M taléa de a i l l a du 8 novembre 189.'1. (Cours 
commercia l . — Les affaires sont très calmes tant en 
blés qu'en farines. On demande de 15 à IS fr 50 les80-
kilos pour les blés. 

On offre les farines en boulangerie, de 26 à 28 francs 
suivant mérite. 

Concerts eî Specï •/•» Ï Û < 

Tourcolaa;. — Concert de la Musique Municipale. — 
Ce concert aura lieu samedi 23 novembre l«»3 à 8 neures 
du soir, dans la grande salle des fêtes place Leverrier, 
avec le concours de : Mlle Adèle Busschaert, cantatrice, 
1er prix du Conservatoire de Lille; de H. E. Kastner, 
ex-baryton dn l'Opéra populaire de Paris, et de M. Jtabin, 
ténor solo de l'Union Orphéouiqne de Lille. 

En voici le programme : 
Ire Partie! 1. Musique municipale. Un jour d'été en 

Sorwege, fantaisie pastorale, Wilmers. 2. M. E. Kastner. 
".rînrt ï ! ï «5 JT" «(."'"""'«.Verdi. 3. Mlle Busschaert, 
-;rand air de Manon Massenet. 4. Musique municipale 
n^,r™LS2!*s.b?nu' VT™* P O " hautboïste! : 
LlL a^hbarre, A. Verroust. 3. M. fiabin, air de floj/-
mona, Amb. Thomas. 6. Musique municipale. Les clornes 
du Monastère, Lefebure Wely. 7. .Mlle Busse.laert et M 
E. Kastner, duo des Dragons de Villars. Maillard. 8 Mu
sique municipale, ouverture de (initiaumt-Tell, Rossioi 

Le piano sera tenu par M. Dubois, 1er prix de l'Ecole 
nationale de musique classique. 

2e partie r Le Maître de chapelle, opéra comique en un 
acte, paroles de Sophie Gay, musique de Ferdinand Pair 
— Distribution : Barnabe, maître de chapelle, M E Kast
ner; Benetto, son neveu, M. Babio; liertrude, cuisinière 
Mlle A. Busschaert.— L'orchestre sous la direction de M' 
Frédéric Dubois.. 

H I P P O D B O M B - T H È A T B B 
L'Administrat ion a l 'honneur de préven ir le public 

que toutes l e s p laces du Pourtour et de Premières 
Galerie* de Face étant Bf i sese j iJocat ioa . a ne p o u r » 
en ê tre dé l ivré a u x b u r e a u x . 

DERNIERS ÉCHOS 
DE LA GRÈVE DES MINEURS 

Le travail est maintenant repris dans toute l'étendue 
du bassin liouiller du Pas-de-Ca aïs et. en attendant que 
ies malheureux ouvriers payent les dettes qu'ils ont 
contractées pendant ces sept KMioHêS semaines de rîrt 
mage, l'intérêt se porte ailleurs, a Paris, ou des débats 
parlementaires viendront donner une conclusion inefli-
cace à cette agitation et devant la justice, où se traînent 
quelques procès, derniers échos de la grève. 

Mercredi, nous avons eu deux de ces procès, l'un de
vant le tribunal correctionnel de Lille concernant- la ci
toyenne Paule Miuck, 1 autre devant le tribunal correc
tionnel de Bèthune, «U le Réveit-dm- Nord Hait assigné 
à la requête de la Compagnie de* mines de Courrières. 

De la citoyenne Psule Mincke, nous ne dirons rien; la 
Justice est en train de rechercher « sou nom, sa nais
sance », sans pouvoir y parvenir. C'est un des côtés cu
rieux de la grève, et ladite citoyenne ferait sagement de 
s'expliquer sur ce point et de aire d'où elle vient, cela 
vaudrait mieux que d'adresser des appels amphigouri
ques aux ouvriers. 

Ouant au procès du Réveil, il ne fait que commencer, 
et messieurs les avoués, avocats, huissiers et autres ex
perts ont du pain sur la planche. 

L ' A F F A I R E PAt lLK MINCKE 
L'affaire de ia citoyenne Paule Mincke n'est pas encore 

terminée et le tribun.il de Lille n'a pas encore prononcé 
son jugement pour un motif assez curieux, c e&t que l'on 
ignore la véritable identité de Paule Mincke. 

D'après ses premières déclarations, elle serait née à 
Paris, le * novembre I8M et aurait épousé tm siemr 
Negrodont elle a eu huit enfants. Son nom serait Pauline 
Mincke 

UN COLLÈGE EN FEU A MONS,,, 
Mons , m e r c r e d i s . — Un épouvantab le désastreILinssi les 

v ient de se produire . Ge mat in ; le feu s'est déclare I jlrffiUs 
au c o u v e n t .des Pères Jésu i tes . Itonsbecq 

Les flammes ont pris na i s sance dans les combles 
du grenier . ' 

Kn que lques instant» , f incendie se propagea, ga
gnant l e s c lasses , les dortoirs , e tc . 

Les é l èves durent s e sauver e n toute hâte , aban
donnant tous l eurs effets. Les pompiers sont arr ivés 
s u r l e s l i e u x une Jeini -heure après que l ' incendie s e 
fût déclaréi mai s n e purent r ien préserver: tout le 
bât iment a été détruit a v e c ce qu'il contenait , objet* 
c lass iques , a l côves , etc . 

En c e moment ) o n tâche de préserver la sacrist ie , 
car s i le feu v ient à g a g n e r ce bât iment , cont igu a u x 
chambres des re l ig i eux , il est à cra indre que tout le 
Collège brûle . 

Les per tes sont i m m e n s e s . l a bibl iothèque olle-
m è m e a été c o n s u m é e . 

Q u a n t a là etf.ùae! dé l ' incendie , l es u n s l'attribuent 
à un tuyau de calorifère, l es autres à u n e exp los ion 
qui s e serait produite dans le lahoratoirei 

Le spectacle est tr iste e t grandiose à la fois : l es 
f lammes vo lent dans les airs c o m m e des bande» 
d'oiseaux. 

Mons , mercredi S, -1 h e u r e s . — Vers 3 h e u r e s , on 
est p a r v e n u à éte indre complè tement l'incendie» 

Les bât iments qui s ervent de c lasses de dortoirs , 
a ins i qup.lâ salle des fêtes ont été en t i èrement , con
s u m é s . 

si !e tfeuple français- s'est laissé subitement emporter par 
un fol enthousiaste a l'égard des Russes, en raison de 
la soudaineté de ses impressions de sa nature capn 
cieuse st parfois illogique, il se peut fort bien que ce 
même enthousiasme s'éteigne bientôt, ou..au moins qu il 
soit fort tempéré. . . , „ . 

» Quant à la Russie, le tsar me fait l'effet d être fort 
pacifique, et sa conduite, en cette circonstance, a été très 
correcte et très îs?ervée. * 

t J l B L l O Q R A f H I S 
La 443e livraison de la tirattde E n c y c l o p é d l # 

contient : un intéressant article sur la Géorgie, par MM. 
Capus ("géographie) et Drouln(tnstoire et numismatique;; 
nue belle étude géographique et historique sur la Germa
nie, par MM. WiM et Berthelot; la monographie du dé-
l)»rtement du Gers avec Une splendide carte en couleurs 
BOTS texte: les biographies deGéricatflL par M. Tuiébapid-
Sisson et de J, Gérome, par M. E. Bertaux. 

Prix de chaque livraison : 1 franc. Une feuille-spéci
men estenvovée gratuitement sitr demande. 

H. LAMIRAIUT etCie, 61, rue de Rennes, Paris. 35904d 

BEURRE !!! 
Si Tons ailliez les tartines délicieuses, 
Si TOUS aimez nue cuisine savoureuse, 
Si TOUS aimez la bonne pâtisserie, 
Si TOUS tenez à votre santé, 

M A N G E Z 
L E 

BiEURRE 

*6 771 A3 
ine : Le Dimanche de 

9 lu l\t à midi. Lt lundi de i a.6 h. lr». — Bureaux auxiliaires 
— Au Blanc-Seau: de 8 h j | ï à 10 h. *- A la Crorx-Rouge : de 
» h. à 10 Ii. — Daus le» succursales : de 10 h. Iri à midi, le Di
manche 'eutement. . 
' Lés salles d'attente sontouvertes une demi-heure avant '-elle 
Hxèe pour les opérations quuse fout toutes simultanément. 

. . . . Le Caissier, L.LEDCC'. 

Mouscron - Réunion du Conseil communal. — Il y 
a eu mercredi soir réunion du Conseil communal, l'assis
taient : MM. Mulliez, bourgmestre; Marliem, écbevjn; .Itt-
lien Coppeuolle, H. Bonté, E. L'elbar, Ai Labarrè, Z, 
Busschaert et A. Parmenlier, conseillers. 

La séance est ouverte i six heures. M. le Bourgmestre 
préside. 

M. le Secrétaire donne lecture du procès-.yerbal de la 
dernière séance, en date du 1? septembre, qui est adopté 
sans observation. Ou passe ensuite à l'ordre du jour. 

1 Demandes de concessions de sépulture. — M. Ilemyt-
tenaereGilbert. M. Louis Carotte. Mlle Marie tlliulst, Mme 
veuve Jean-Baptiste Lerouge et Mme veuve Duvellier de
mandent chacun une concession de sépulture au cimetière 
pour leur famille. 

Le Conseil fait droit à leur requête. 
î" Suppression du sentier ir 83 à Mont-à-Leu.v. — M. 

le président doune communication d'une pétition des ha
bitants du sentier précité, tendant à obtenir la suppres
sion de ce passage qui, d'après eux, sert surtout aux 
fraudeurs et aux gens de mauvaise vie. Des vols s'y 
seraient produits a maintes reprises. 1* Conseil est d'avis 
d'ouvrir à ceft égard une enquête dont les résultats lui 
seront soumis. 

3 ' Place d'alignement de la petite rue Saint-Pierre.— 
En,!8g7, Je Conseil a, fait dresser un-Elan- établissant l'ali
gnement de toutes les rues de Ja ville,à l'exception de la 
petite rue Saint-Pierre. Dès que le plan £ été établi) il a 
été examiné par un géomètre-expert, lt n'a pas encore 
reçu l'acceptation dn Conseil. L'assemblée décide qu'une 
enquête ds commodo et incommodo sera ordonnée, tou
chant le projet d'alignement de la rue dont il s'agit, 
s 4- Budget scolaire primitif, pour, l'année. JS3^^— M. 
le seereUprefait connaître les projB/jsitioas d$ çrëqjt for
mant le budget scolaire dé l'ëxércice prochain. Au sujet 
de l'école gardienne, M. le Bourgmestre fait remarquer 
qu il est presque impossible à l'institutrice chargée des 

'cours inférieurs d'enseigner à une centaine d'êïéves. Il 
conclut i l'adjonction d'une assistante dont le traitement 
annuel serait de ciuq cents francs. 

M. Coppeuolle fait observée qu'un certain nombre 
d'enfants de classes inférieures pourraient, sans incon
vénient, en raison de leur âge, être admis dans les classes 
plus élevées, ce qui allégerait les premières.. 

KiiQu, M. Uelbar demande à prendre connaissance de 
la' liste des errfanls admis à l'instruction gratuite. 

Le Conseil se rallie a la proposition de son président 
et sous la modification qu'elle comporte, il adopte le bud
get primitif des écoles. Il donne aussi un avis favorable 
à la demande de M. Del bar. • 

5' Propramme de C enseignement du dessin dans les éco
les. — Le gouvernemjent a adressé récemment une circu
laire aux autorités communales du pays, touchant la 
défectuosité de l'enseignement du dessin dans les écoles 
publiques.il résulte de la communication ds ce document 
par le Conseil, aux instituteurs communaux de Mouscron 
que ceux-ci se sont engagés à se rapprocher autant que 
possible du programme-type élaboré par l'Ktat. Le Con
seil en prend acte. 

A sept heures et quart le hufs-clos est prononcé relati
vement i l'examen de ia liste des enfants en âge d'école 
et-des réclamations contre les diverses taxes d'abonne
ment. 

La séance a pris fin vers sept beures quarante-cinq râi-
nutes. 

— Conduite d'expulsés à la frontière. •'—Mercredi après-
Mais les-recherches faites 4 Paris sont restées infruc- '"'di, la gendarmerie a conduit à la frontière quatre ex-

tuenses: il n'existe pas de Panls Mincke née à Update.-Pujsés .de . nationalité française. Ils avaient été arrêtés 
préertée. 

La citoyenne a alors varie et déclaré s'appeler Adèle-
Pairlme Mekerski, femme Xégro, et être née à Paris, fie 
nouvelles recherches ont permis de constater que cette 

. seconde version n'était pas pins exacte qne la première. 
Voici maintenant une troisième version: Paule Mincke 

s'appellerait bien Pauline Mekerski, mais serait née non 
à Paris, mais à Clerwoiit Ferrant. 

Le tribunal a considéré qu'il lui importait d'être fixé 
sur l'identité de la prévenue et des recherches sont faites 
eu ce moment à Cleruiout-Ferrand. Le prononcé du juge
ment a été en conséquence remis au 20 novembre pro
chain. 

C'est égal, quel intérêt Mme Paule Mincke peut elle 
avoir A cacher son état-civil, qui doit du reste être facile 
à établir d'après son acte de mariage et les pièces qui ont 
dû y être annexées ? 

IX « R E V E I L Dtf MORD » 
d e v a u i l e t r i b u n a l c o r r e c t i o n n e l d e B é t h u n e 

Nos lecteurs savent que la Compagnie des mines de 
Courrières ayant considéré comme injurieux et diffama
toires c rtains articles parus dans le Wereil du .Vorrf, a 
intenté un procès aux auteurs d» ces arti?les, MM. A.-G. 
Claude et Lespilette, et an gérant du Réoeil du Mord, M. 
Jouveuet. 

Après une remise, cette alïairo est venue, mercredi, à 
neuf heures du matin, devant le tribunal correctionnel 
de Béthune. présidé par M. .Masure.président, ayant pour 
assesseurs MM. Gambart et Bncquoy, juges.M.Siben, pro
cureur de ia République, occupait l es fonctions du ml-

•ranBXTisr^.xj; 
I ç o a m w r t d e K o u h a U . - Au-

diencê du 8 novemfrt. - l i s co.vsâtut«jic£s o'i-.vji œ.v-
n u v 5 ! S Ë ' U'0CP*>'- ~! * ° u » avons relaté le procès qui 
s'est niais», il y s quinte jours, 4 "propos des conséquen
ces d a a e contravention d'octroi relevée & la charge de 
M.livre pour déclaration inexacte du poids des caisses II 
s agissait de savoir si l'indemnité devait rester 4 ' la 
charge dn destinataire, M. Gyre qui avait fait sa déclara
tion d'après les chiffres de i s lettre de voiture, on être 
supportée par l'expéditeur qui avait indiqué des poids 

nistèrs pnblic. 
Les trois prévenus ont répondu 4 l'appel de leur 

nom. 
i Puis M' Viviani, l'avocat des prévenus, a déposé des 
conclusions tendant 4 établir l'incompétence dn tribnnal 
pour cause de suspicion légitime. 

Il a dit que les prévenus suspectaient à tort on 4 raison 
l'Impartialité des juges de Béthune. qu'une requête avait 
été adressée par eux à la conr de cassation afin que l'af
faire fût renvoyée devant un autre tribunal et qu'il était 
de 1 bouneur de l a magistrature s i de I intérêt suprême 
de la justice de^nrseoir aux débats, en attendant l'arrêt 
de la cour. _ _ _ _ _ _ ^ 

M« Kremp, du barrés» de t*ww ,-qni i smiieilkit f l i m a - * 
tion. a demandé que le procès fût jugé immédiatement. 
Il a exposé ta jurisprudence adoMaeen pareil cas et par 
laquelle le tribunal est compétent tant que la cour de 
cassation n'a pas rendu un arrêt en faveur des préve
nus. 

Le ministère public s'est rallié aux conclusions de M-
Kremp. 

Ajwàs quelques minutes de délibératioa, le tribunal s'est 
déclare compétent et a condami è les prévenus aux dé
pens de l'incident. 

MM. Clande, Lespinette et Jouvenet se sont retirés aus
sitôt, faisant ainsi défaut 

Faite divers 
F o r ç a t millionnaire;. — 11 existe dans la prison de 

Ksrrare. (Italie) un individu nommé Joseph Shcennam, 
qui s avoué avoir commis irdis assassinats suivis de vol, 
et a été condamné 4 14 prison perpétuelle. C'est la perhe 
la plus grave en Italie ofi la pu ne de mort a été abolie. 

Ce criminel vient d'hériter, il y a peu de jours, d'une 
somme de deux millions de francs, du chef d'un parent 
décédé en Russie. Comme la mort civile n'a point été 
abolie, le c indamné n'est habile à hériter, ni même 4 
tester Voilà nue situation.nouvelle, qui pourra exercer 
le sagacité des jurisconsultes et la verve des roman
ciers. _ !_ ; "•'•' _._^ 

His to i re d u n e b a f i i * . — Les "héritiers -du marquis 
Splnota, mort tout dernièrement 4 Nice, sont , parait-il, 
i Ja recherche d'une bague en diamant que le défunt por-

l o u s quatre 4 Gand 
Tourna i . — Nécrologie. — On annonce la mort de M. 

Philippe Wattiez, ancien conseiller communal et ancien 
juge au tribunal de Commerce de Tournai, chevalier de 
l'ordre de Léopold. Le défunt était âgé de 77 ans. , 

— Une nomination.— Par arrêté royal du 4 novembre 
Mlle Crgel Catherine, institutrice diplômée, ancienne ré
gente do l'école normale agréée d'Hérenthals,est nommée 
régente à l'école normale d'institutrices de l'Etat. 4 
Tournai, en remplacement de Mlle Van Gansen E.-M.-L., 
mise en disponibilité pour motifs de santé. 

La c o m m i s s i o n é l ec tora le . — Les membres de la 
droite faisant partie de la commission des XI ont eu, 
mercredi matin, une réunion au ministère de l'iuterieur 
avec M. De Burlet. 

MM. de Lantsheere, Woeste, Liebart, Visart, Ligy et le 
baron Snoy y assistaient. 

U n e Importante déeonTerte . — Un modeste mécani
cien, M. Becker-Bodson, un Verviétois qui habite actuel
lement Stembert, aurait inventé un appareil destiné 4 
arrêter instantanément et sans secousse les trains en 
narche. M. Becker a réalisé ce travail en collaboration 

avec M. Minsar, sous-chef de gare 4 la station de l'Kst 4 
Verviers. 

L'appareil serait d'une grande simplicité, ne nécessi
terait guère de frais de construction. En outre, son fonc 
tioniiement ne présenterait aucun danger pour la per
sonne appelée 4 le mettre en mouvement. 

L'appareil rendra également des services considérables 
pour la sécurité des passages 4 niveau. Si la barrière est 
ouverte, (appareil est armé et arrête le train avant l'ar
rivée au passage. Dans le cas contraire, la barrière en se 
fermant, désarme l'appareil et le train passe. Le cas de 
rupture du fil métallique 4 l'aide duquel le signal fonc
tionne a été prévu par l'inventeur, puisque l'appareil 

arme de lui-même lorsque le fil rompt. 
(lu dit que l'appareil de M. Becker peut anssl s'adapter 

'âdT ascenseurs des houillères e t arrêter ceux-ci dès q u l l s 
sont 4 la hauteur du débarcadère. 

U n déra i l l ement . Le train 166 venant de Paris n'est 
entré ce matin, en gare,4 Bruxelles qu'4 6 heures 30, avec 
une heure de retard.Ce retard avait été causé par le dérail 

Jement,. à Neuf ville,, o r è s d e Joignjvd'i iu train de mar-
cnanflises'qui avait oturrué la voie. Les tfégits sont peu 
importants. 11 n'y a eu aucnn accident de personnes. 

RTAT-CIVIL. - HOUBAIX. - Déclarations de naissantes 
du s novembre. — Georges Loncla, Hùtel-Dleu. — André P a n . 
rue d'Alsace 6. — Adrienne Iietaplace, rue Lacroix, niaiscn 
l.ecat SI. — Mari* Vierstraete. rue des Anges 7S — Marguertti 
De Bruyckére, rue Molière, cour Polvte 17. — André Wittebolle 
rue des Longues-Haies 353. — Marthe Devernay, rne de Lan 
noy, cour Dufermout 8. — Rachat Fereau, rue U'Alma 198. -
Gaston Catelle, rue de Soubise 48. —Georges Despretx, rue de 

tait toujours à Son doift.Ce bijou aurait, assure-t-on,une 
valeur de 5f) 480,000 frâce*.' 

Ou prétend qu'il l'a avalés pendant sa courte maladie, 
pour se soustraire aux perséedflBHN d'nne gouvernante 
qni convoitait ardemment le fameux joyau. 

Par suite, comme le diamant adapté 4 la dite bague est 
4 plusieurs facettes, on a tout naturellement été p o r t é e 
croire qu'il aura perforé les intestins et occasionné la 
mort dn marquis. 

C'e«t dans cette hrpothèse qne les héritiers ont déjA 
fait vider la fosse d'aisance de la villa qu'habitait le dé
funt, rué Emmanuel Philibert. Comme ils n'ont pas 
trouvé" le préetenx biiou, ils vont, parait-il, faire exhu
mer le vieux marquis et pratiquer l'autopsie de son corps. 

Chat» é lactr lauaa . — On demande des cbals pour in
dustrie électrique. 

! n industriel aussi original qu'ingénieux vient d'appli-
dder I elfcetrieité ttrimale au fonctionnement de la gran le 
fabrique de bouchons qu'il possède 4 Mil waukee,car nous 
sommes en Amérique, bien entendu, f o u t le monde sait 
que les chats emmagasinent en leur corps nne certaine 
quantité d'électricité. Or, Milwaukee était, dit la chroni
que, infesté de chats, et pour la faible somme de SOceilt. 
on pouvait se procurer Une douzaine de bêtes superbes. 
Notre Américain en acheta aussitôt soixante douzaines 
— pour commencer — et voici quel svstème il a ima
giné : 

11 se sert d'un tube en spirale d'une longueur d'un 
mille environ et garni de crins, formant balai. Plaçant 
4 l'extrémité de la spirale de verre un rat en caout
chouc, très nature et actionné par nn mécanisme inté
rieur. U lance 4 sa poursuite nn ds ses chats. Le faux 
rongeur, en vrai dératé qu'il e;t. franchit alors le mille 
du tube en deux minutes, avec une vitesse vertigineuse 
que le matou, si agile qu'il soit, n'atteint jamais. Dans 
sa course, ce dernier abandonne contre les Crins l'élec
tricité de son corps. Est-ce assez simple T 

Avec un accumulateur et eu envoyant toutes les cinq 
minutes un nouveau chat sur la piste, l'industrie obtient 
assez d électricité pour faire marcher toute sa fabrique et 
même l'éclairer. 

Détail curieux ; un chat utilisé peut, paraît-il, resser
vir une semaine après son travail et fournir autant 
d'électricité qu'une bête nouvelle. Enfin, Milwaukee est 
si bien débarrassé des hôtes qui l'infestaient naguère que 
le fabricant a dû dernièremeut faire insérer dans 
journaux une -offre d'acheter des chats. 

Ponrnn humbuij, ce n'est pas trop mal imaginé. 

A l m a n a c b d e l ' a b b é F o r t i n p o n r 1 8 9 4 . — L'ex
traordinaire succès obtenu, dès son apparition, par l'Ai-
manach de l'abbé Fortin sera dépassé cette année. 

Loin de nuire anx théorieâ du célèbre astronome, jes 
violentes polémiques soulevées contre lui ont eu pour 
résultat de faire miens connaître ses curieux travaux 
scientifiques et de rendre son nom tout 4 fait popu-
laire. 

L'AImanac* de l'abbé Fortin pour 1891 contient de 
très originales études sur tes taches solaires, leurs re
tours périodiques et l'influence, de jour en jour plus in
contestée, qu'elles exercent sur les variations de la tem
pérature. 

Dans les tableaux mensuels du temps qu'il a dressés et 
dans ses pronbstici aencraux pour 1894, 1 abbé Fortin 
s'est tout particulièrement attaché 4 résoudre le difficile 
problème de la prévision dn temps 4 !o«gnc échéance. 

Agriculteurs marins, soldats, commerçants, industriels, 
propriétaires, toutes les personnes qu'intéressent 4 un ti
tre quelconque les travaux du savant ahï>é liront ce petit 
volume et sauront firér profit de ses observation? et de 
ses découvertes. 

UAlmanack de l'abbé Foftiii pbur 1894, élégant volu
me in-lo de 176 pages avec portrait de l'auteur et nom
breuses gravures dans le texte, est expédié franco contre 
I franc. Adresser demandes et mandats 4 M . Bodard. û , 
place de la Bourse, Pans. 

J o u r n a l d e l a J e u n e s s e . — •sommaire de la 1093* 
livraison i U novembre 18SI3). — TEXTE : Les Tribulations 
deNicoiasMender, par Damelle d'Arthez. — Le stage du 
barreau et la conférence dés avocats, par René Désévis. 
Aventures d'un prisonnier de guerre en Angle'erre, par 
Sinha. — L'escadre russe 4 Toulon, par Louis SéVin. — 
Chaque numéro, 40 centimes. 

ILLUSTRATIONS DK : A. Paris, MvrbaCh, Zler, etc. 
ABONNEMENTS : Vn an. *) fr. Six mois. 10 (t. 
Bureaux à la librairie Hachette et O , Ta. boulevard 

Saint-Germain. Paris. 

t e t ' m i r d ' Y v e t t e . — Le Ctet'r d'Yvette, la nou
velle et ravissante valse de Jules Klein, est, décidément, 
le grand succès du jour. De mém» que Fraises et Cham
pagne et Les Frambroises, aussi jolies comme valses 
chantées que pour piano. Le Cœur d'Yvette fait foreur 
pour piano seul: pour chant; en édition simpliiiée:à i 
mains, arrangée peur violon et piano on pour llùte et 
piano. 

Pas une soirée sans les délicieuses valses de Iules 
Klein : Cuir de Russie, Nuage de dentelle, Parfum capi
teux, Vierge de Ropbaél, Lèvres de feu, Patte de velours, 
Neige st Volcan, Derqier sourire, Mlle Printemps, Pazza 
d'Amore, Madone de Rubens, Au pays bleu, Cerisss Pom-
padour; France adorée, marche ; Un rêve sous Louis XV. 
Rovai-Caprice, gavottes. 

La gracieuse mazurka : Radis Roses: ies polkas si bril
lantes et si originales : Co-ur d'artichaut, Peau de Satin, 
Coup de Canif,font toujours les délices des bals de Paris. 
c i tons aussi Fraises nu i:i,ainpagi:e. arrangée po»r violon 
et piano. 

Chaque œuvre franco : fr. i.Mi en timbres-poste (à i 
mains,3 fr.; adressés 4 Colombii r.eiliteur,6,rue Vivienne, 
4 Paris (L. Gallet, successeun. m à Jules Klein, 4 Ge
nève; 
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GRANDE LAITÎRIE DOOSTCAMP 
DONT LE SEUL ET UNIQUE DÉPÔT 

SE TROUVE 

13, RUE DU BOIS, (3 
él jFa.O10.t>SLi3C 

&B*+Ét£Ht&*+*t 
ki propriété d'un organe Je 
publicité en plein rapport. 

S'adi'e.'-'ser a u x bureaux du .journal. 15955—D5'.i"5 

Régl i s se Pectorale E..B. 
Sa supériorité sur les A l ' 

autres Pasti l les au _ ^ _ . . _ - , - » ^a. a E 
Goudron est r e c o n n u e I " j ] I l yf 1 1 M 
par tous c e u x qui en | j I B y y ^ y 1 1 
font usage . * " w _ . . 

La boite **© c e n t . chez lesjihannifciei,s. l-.xigei 
sur la bande qu: entoure la boite, la n m r q u c 

, B . e n r o n c e . 
Vente en gros : P l i " ! , E B E Ï ' F . i i Rayonne. S . '" ' 

CHRONIQUE COLOMBOPHILE 
ROLBAIX. — Dimanche i* novembre, un roneonrs sur Douai, 

pour Koubaix seuLsera donné chez M. Fran<;ois Devillez, raba-
retier, rue Pauvrêe, t. 15 fr. de prix d'Iiomieur plus « u la-

Eiins et une médaille : .rr prix 5 fr. 3e 4, 3e 3 et ie 5, aux ima-
re premiers pigeons constatés-, L'n lapin a la Ire série de t 

pigeons; une médaille à la 2e série de t pigevns et nu gros la
pin à la Ire série de 3 pteBOrts. 

Mise «0 centimes août 50 centimes pour prix et 30 centimes 
pour frais, bague et eorivoyage compris. Métrage de la « Fédé
ration roubaisionn*' ». Vitesse propre. Poules facultatives, uni-
uue à 40 c.,à2ii et à 'M cetUimespour 30 inscriptions: 1, t, 3 et 
5fr. pour 10 Inscriptions. Constateurs et montres. Mise en pa
nier le mémo jour de six à nuit heures du matin. Ln essai pré
paratoire aura lieu le vendredi 10 novembre de 6 à 8 heuresdu 
matin. Les pigeons seront convoyés. 

SPORT 
ROCBAIX. — l u match sera couru mercredi prochain au parc 

île Barbicux. par deux chevaux bien connus. « Risette » à M. 
h. C et et « Sultant » à M. T. V., tous deax de Tourcoing. En
gagement sérienx. 

LES COMBATS DE COQS 
— La partie de coqs qui avait été annoncée pour le 

M;uechal île Ijiyghem » est remise 

( l e n sur r esp» ndaots particillirs t PAIF IL SPECIAL) 
l . ee négoc ia t ion» ruaao a l l e m a n d e s 

Berlin, il novembre. — Le plus grand secret est gardé 
autour des négociations russo-allemandes en vue d'un 
accord commercial entre les deux pays. 

Le silence absolu a éié exigé des commissaires alle
mands par l'empereur tluillaume personnellement, tan
dis que las négociateurs russes, dans l'intérêt menas de 
leur patrie, se taisent. 

.Mais si la discrétion est observée snr les débats, il en 
est autrement à côté. Voici ce que je puis vous affir
m e r a - i 

C'est sur l'initiative de la chancellerie allemande que 
les négociatios», rompus* en Juillet, ont été reprises. On 
a snpplié le gouvernement du tsar, et le général de Wer-
der m nne démarche personnelle auprès d'Alexandre III 
qui consentit s désigner des négociateurs. 

Mais on sentait bien ici qne ces négociations seraient 
ardues. Oi. a donc replâtré l e s négociations, celles-ci se 
poursuivent péniblement et de telle sorte que l'Allema
gne es* réiruite à .des concessions qni, connues, provo
queront les fureurs des agrariens. 

De même ce n'est que laborieusement qu'on obtient de 
la Russie des avantages, et c'est an prix des plus grands 
ménagements qu'on est.parvenn à continuer des négocia
tions sans cesse compromises. 

M. de Caorivi ne compte plus ses paniques, ses démar
ches oonr renouer les relations des négociateurs. 

Ii. en tente flraaen-raaaa 
Extrait d'nne interview de M. Wircbow. ancien membre 

du Reicbstag, publiée par le Journal : 
« R. — Les rapprochements de deux peuples, prépares 

par leurs gouvernements respectifs,n'ont pas aujourd'hui 
l'importance qu'Us avaient autrefois, avant que des réfor
mes sages, recueillies dans une constitution libérale, 
humanitaire, n'eussent enlevé s u x souverains le pouvoir 
dont ils avaient trop souvent abusé. 

» A notre époque, c'est l'opinion publique, ce sont les 
niasses populaires qu'il faut Interroger s i étudier pour 

L e M o n d e i l l u s t r é , 13, quai Voltaire, Pari;. — Som
maire du numéro du 11 novembre 1883. —Gravures. -
Portraits (Nécrologie) : Karl flodmer, collaborateur du 
« o n d e illustré. — M. Tirard, ancien président du Conseil 
et ministre des finances. — Tchaikowski, compositeur 
russe. — C. tlarrison, maire de Chicago. — Nos écrivains 
ches eux : M. Jules Lemailre dans son cabinet de travail 
— Beaux-Arts : Enfants au soleil, tableau de M. Aulilet 
— Paris : Le monument de Raffet, dans le jardin de 
l'Infante, au Louvre. — Départements, Maubeuge : Inau
guration du monument de Wattignies, par le Président 
de la République. — Amériaue, Chicago : Le dernier jour 
de l'Exposition. — Maroc, les événements du Maroc : La 
dernière sortie du général Margallo, a Melilla (place de 
la Constitution, le Î7 octobre). — MontGurogn : Fort San 
Loreiizo. — Fort de Cabrerigas Baias. — Fort de Cabre-
rigas Allas. —Melilla : Vue prise du champ de bataille. 
— El conde de Venadito.envovantdcs obus sur le mont 
Gurugu. — Vue du champ de "bataille, prise des murs de 
la ville. — Village Piffani. — Fort San-Lorenzo. — Fort 
Los Cainillos. — Sidi Guarrade. 

Texte. — Chroniques . Le Courrier de Parts, pa-Pierre 
Véron. — Théâtres, par II. Leniaire. — Musique, par A. 
Boisard. — V a r i é t é : L'Invalide à la tête de bois, par G. 
Lenôtre. — Le Monde scientifique. — Le sport, par Ar
chiduc. — Le Monde financier. — Explication des gra
vures, échecs, récréations, rébus, revue comique, biblio
graphie, science amusante, etc. En supplément : Crove-
cu'iir, roman par M. Maurice Lefevre, illustrations de M. 
Parys. — Le numéro : SO centimes. 

HERNIES 
W f V E A r BAXDAGE breveté S G. I 

R t N S RESSORT autour du corps 

Ê 3 Munies de cet appareil, le* personnes att'*in- « 
i tes do hernie-, peuvent vaquer Meurs ..-uni- ^g \ 

ms lio.T tirât s r n l x "*"* 1 ' *"-" "étaient ^ 
gj3 pas blessée». crfc' 

I ™ s e méf ier d e s i m i t a t i o n s . 
Tout contrefacteur sera riamirememenl au •"•MM 

Seul inventeur : J . BARBRY, U, r. n Bois, Roubaix 
Me rend à d o m i c i l e s u r d e m a n d e 

•aàies envoyée fanco centre un timbre de 0 15 centimes.! 
La "' ' 

adi 

^ Î C H F Les p e r s o n n e qui boiver.tdel eau 
feront bien de se mener des s.ii 
sonnions et de toujours exiuer le- » 
l l . la t : !•.'-princinal-s: sort! C e l e a t l n s . i . n a e -
C r l l l e , Hôpi ta l , i.uisenu ;.i et eml 
surveille* par un représentant de m a . o nom 
de la source est sur r«t>qtietle. le oonci on et ia 
capsule. Ex iger sur le'.- rjBsriiles fabriquées 
rée l l ement avec les se l s extrait'- '.les J-oux a e 
V i c h y la marque de la Conipagn:o fermière . 

os: 

GRAND THÉATS» DE ROUBAIX. — Bureauià 7h. l|t. Rideau 
8 heures. — Jeudi H novembre. — Mignon, opéra conuquc 
eu 3 actes et S tableaux. 

THÉÂTRE DE Roct AIX situé mes Arcliiméde et Ridiard-Lenoir). 
Direction : M^.VSUVE G. DESCHASPS. — bureaux a t i h . l\i. 
Rideau à 7 11. 010. — Jendi 9 novembre.. — Miss Helgelt. 

~ L — On commencera par : l>o>* César 

Guitare à accords à clef patentée 
Pour ceux qui, sans avoir reçu une instruction musi

cale, ventent se donner, la jouissance de jouer d'un ins 
trument, ia guitare i accords marqua un véritable progrès. 
Cet instrument,- patenté par l'inventeur dans tous les 
pays, mesure 54 c.M. et possède î 4 cordes f i l simples et 
10 doublées), an-dessus desquelles se trouvent 6 poignées. 
En abaissant nn* des poignées et en passant, soit ledoigt 
soit l'anneau, sur une des cordes, on obtient un son 
plein et doux et d'une pureté à satisfaire l'oreille la plus 
exercée. Les cordes portent des numéros, les poignées 
les lettres A a, F. La musique est écrite en notes, mais 
au-dessus de chaque note se trouvant las numéros et 
lettres correspondants et démontru par l i les cordes à 
toucher et poignées à pousser. La connaissance de la mu
sique écrite devient ainsi superflue. Toute personne 
peut apprendre i jouer un air (mélodie et accompagne
ment) a l'aide des 0 poignées, en moins d'une heure. 

En dehors du son splendide et tout spécial, cet instru
ment a nn avantage qni le place au-dessus de tout autre, 
étant pourvu d'une clef à accorder, patentée, permet
tant a toute personne de l'accorder soi-même. I n e notice 
de quatre pages est jointe gratuitement à chaque instru
ment, enseignant d'une manière claire et facilement com
préhensible la façon de l'accorder, ainsi que ia valeur 
des son.s et la manière de les obtenir. Ajoutez a ces avan
tages que le prix de l'instrument avec notice explicative, 
album de lî airs, annean, clef, et boit*, n'est que de 
francs M.— et l'on comprendra que cet instrument ait pu 
faire sa vogue en si peu de temps. — Les amateurs peu
vent se procurer des albums donnant de la musique, 
spécialeuient écrite pour l'instrument, et comprenant 
déjà plusieurs cahiers, an prix minime de frs. 2.30 le 
cahier,eontenant les morceaux les plus divers : chorals, 
chansons, extraits d'opéras et danses. Nous engageons les 
amateurs d'y ajouter un pupitre a musique pliant, au 
prix de fr. 1.50 et un sifflet-diapason de fr. 0.4.t. 

Cet instrument, d'une construction solido et d'un as
pect fort élégant, se vend chez 
35914 l . é o p o l d F E I T H , âV l . K - s r o . 

KIBSCH de la FORET NOIRE 
1™ QUALITE 

f\ £ 2 f r a n c s S O l e U t r e 
R u e de l'Omroelet, 75 , Roubaix , e n face de 

cer ie Voreinc. 
'épi 

OELCHAMBRE-DUFERMONT 
I S " , V u . » R l c h a r d - L e n o t r , 1 < 3 

a f 1 1 Agentwléposi taire à f tOUBAIX 

s^^fOUR LE,S CHAI4PAGNES 

POMMERY&GRENO 

T M P H O i l S ET SIMERIfS 
Le m a g a s i n d'électricité do M. E c R A V fcr. 

p r é c é d e m m e n t , 27, r u e de la Gave, est tranaiBre 
c o n t o u r S a i n t - M a r t i n , l i t . 

Maison sriéciale pour la pose , l 'entretien et la r > 
m i s e à neuf des té léphones , sonneries et appareils 
Électriques. 33885—76341 

1 A S S O K A N C E 

urâ-sHÏUE.ÏOTittS.BttEL.SulllDE&AFi '•• • 
R B N T E 8 V I A Q E i i ' B f ' 

r FretDtctui *t MiHfS*»!»**!' «a**!» * 
<*«• • « ImiMibUi. 30. «u« d* froimce, FAH. J. 

M. Sorépel , 30 , r. du Yie i l -Al jrcuvo ir .Roul 

S A I S O N I Z s ' I E - I I ' V E r * 

E. LANDAUER 

16, Rue du Vieil-Abreuvoir, 16 
R O U B A I X 

SPÉCIALITÉ D^ B!ASG 
Trousseaux et Layettes 

FABRIQUE DE LINGERIE 
et Broderie à U main 

À R e m i r e m o n t V o s g e s ) 

I m m e n s e assortiment de U n g e i - i o l i i w . pour 

TROUSSEIDX ET M Y R T E S 
Choix considérable d ' a r l U - I o s l i a u t e s nouveautés 

Iiour p a r a n t » , en H O I I P N l » l « n e l i « - « et i ' » u -
l e u r s . D o u i l l e t l » » * . l N ' H - m o s « - a ^ l n - m i r c . 

R o b e x d e b a p t ê m e . * ' l i a p e a u v . B o n n e t » . 
T a b l i e r s ^ e tc . 

B o n n e t e r i e , J u p o n s e t P a n t a l o n » f l a 
n e l l e pour d a m e s et enfants . 

RIDEAUX EN TOUS GENRES 
SPÉCIALITÉ DE 

LINGE BRODÉ A LA MAIN 
GRAND ASSORTIMENT DE 

DRAPS ET TAIES BRODES 
P r i x except ionnel 

DEPOT-TOILES IB « E S 
LINGE DE TABLE 

garant is à fuaage 

CHIFFRES ET BRODERIES 
A . F A Ç O N 

Maison r e c o n n u e pour v e n d r e e n t i è r e m e n t « l e 
c o n f i a n c e les articles les p l a n « t o i K i i é a et les 
m i e u x a s s o r t i * , à des condi t ions de Km mar
c h é except ionne l . 

Grand choix d'Objets utiles peur Cadeaux de Fêtes 
PRIX-FIXE marque en ewajfhei coati <•* 

16, rue du Vieil-Abreuvoir, 16, Roubaix 

Tourcoing.se
tribun.il
publiques.il

